
PROGRAMME
16 et 17 septembre 2022, à Ottawa



L’Alliance des femmes de la francophonie canadienne
organise le premier forum intitulé L’équité à l’horizon :
Genres et francophonie, parlons des défis. L'AFFC a procédé
par étapes pour ouvrir une  réflexion propre aux
communautés francophones et acadiennes face aux enjeux
de langue et de genres : une table ronde et un atelier pré-
manifeste en ligne puis un forum en personne.

Tenue le 2 mars dernier, la table ronde en ligne a permis
d’aborder concrètement le masculinisme et la francophobie.
Les panélistes ont ainsi partagé leurs expériences
personnelles ou professionnelles, abordé la notion de
solidarité et défini le rôle des personnes alliées à la cause.

L’organisation de l’atelier pré-manifeste virtuel le 25 mai
dernier a permis d’explorer collectivement différentes idées
et solutions pour faire face à ces systèmes. Grâce à ces
réflexions, l’AFFC a déterminé les axes d’actions qui seront
contenus dans le manifeste, afin que les membres des
communautés francophones et acadiennes puissent
poursuivre sa cocréation lors du forum.

Enfin, lors du Forum des 16 et 17 septembre, l’AFFC abordera
les concepts et présentera les initiatives et les actions
innovantes ayant émergé de la communauté. Ces journées
seront également l’opportunité de compléter la cocréation
du manifeste.



9 h 00 - 9 h 20 Ouverture du forum

9 h 20 - 9 h 40
Grande conférence : le mythe de l'égalité
atteinte
Rachel Décoste

9 h 40 - 11 h 05

L’ABC du masculinisme et de la francophobie
: quels sont les liens?
Anne Levesque, Mélissa Blais et Valérie Lapointe-
Gagnon

11 h 15 - 12 h 00 Tête-à-tête avec...
Lily Crist

12 h 00 - 13 h 00 Pause dîner

13 h 00 - 15 h 00
Agir pour le changement : atelier de
cocréation d'un manifeste pour une société
plus équitable

15 h 15 - 16 h 30

Table ronde – Les cyberviolences
Alexandre Cédric Doucet, Amanda Simard, Josée
Laramée, Marlihan Lopez, Mélanie Millette et Zakary-
Georges Gagné

16 h 40 - 17 h 30 Cocktail réseautage
Coco Belliveau

VENDREDI, 16 SEPTEMBRE 2022
Démystifier le mythe de l'équité atteinte



9 h 00 - 9 h 20
Ouverture du forum de la deuxième journée
du forum

9 h 20 - 10 h 05 Table ronde sur la question des allié·e·s
Patrick Ladouceur et Sébastien Lord-Émard

10 h 05 - 11 h 10 Les voix des jeunes : entre présent et avenir
Chúk Odenigbo, Koubra Haggar et Marguerite Tölgyesi

11 h 20 - 12 h 30
Agir pour le changement : atelier de
cocréation d'un manifeste pour une société
plus équitable

12 h 30 - 13 h 30 Pause dîner

13 h 30 - 15 h 30

Pleins feux sur les pratiques innovantes pour
des milieux équitables
Anne Vinet-Roy, Audrey Monette, Claudya Leclerc et
Liane Roy

15 h 30 - 16 h 00 Mot de clôture

VENDREDI, 16 SEPTEMBRE 2022
Démystifier le mythe de l'équité atteinte
SAMEDI, 17 SEPTEMBRE 2022
Passer des paroles aux actes pour créer dès
maintenant nos espaces sécuritaires!



Soukaina Boutiyeb
Titulaire d’un baccalauréat en développement international et
mondialisation avec une mineure en études des femmes et une
maîtrise en études des conflits, Soukaina Boutiyeb est reconnue
en tant que leader dévouée pour sa communauté par ses
engagements dans le secteur des femmes, dans la francophonie
ontarienne et canadienne. Au fil des ans, elle a été directrice
générale du Réseau du patrimoine franco-ontarien, a travaillé au
Centre espoir Sophie, à Action ontarienne contre la violence faite
aux femmes, au CALACS francophone d’Ottawa, à l’Université
Saint-Paul et à l’Université d’Ottawa. Femme d’action, en plus
d’être la directrice générale de l’Alliance des femmes de la
mdfdmffrancophonie canadienne, Soukaina siège au sein du conseil d’administration de l’Association des
communautés francophones d’Ottawa (ACFO) dont elle est la présidente ainsi qu’au bureau de direction
de Centre de recherche en civilisation canadienne-française. Elle a été l’instigatrice d’initiatives dédiées à
promouvoir la contribution des femmes francophones dans toute leur pluralité, et de contribuer à
protéger les droits des communautés francophones et acadiennes. En reconnaissance de son travail,
Soukaina est récipiendaire de plusieurs prix dont le prix Saphir Engagement communautaire (2021) par la
Fondation franco-ontarienne et celui du Jeune leader (2020) de l’Université d’Ottawa.

L'animation du forum

Nelly Dennene
Détentrice d’une maîtrise en science politique, analyses et
théories politiques, de l’Université du Québec à Montréal, Nelly
Dennene-Herma est aujourd’hui organisatrice féministe politique
pour le Réseau des Tables régionales de groupes de femmes du
Québec. Son action se déploie également autour du
développement de projets, de contenu et de facilitation en
engagement communautaire féministe pour divers types
d’organisations locales, provinciales et nationales d’un bout à
l’autre du Canada et à l’international. Nelly possède une
expérience significative relative à l’intégration de l’analyse
différenciée selon les genres intersectionnelle (ADG+). Elle a été
directrice générale du Regroupement féministe du Nouveau-
ddvvvBrunswick. Impliquée dans de nombreux projets liés à l’équité et à l’inclusion et étant immigrante de

première génération, Nelly croit fondamentalement au pouvoir d’agir des communautés. Elle est
notamment la vice-présidente du Conseil des Montréalaises. 

Marie-Lou St-Onge est une personnalité bien connue dans la
région. Elle fait partie de l'équipe de Radio-Canada Ottawa-
Gatineau depuis 2010. Au cours de ses 20 années dans les
médias, elle a acquis une expérience variée. À Radio-Canada, on
a pu l'entendre à l'animation de l'émission Sur le vif  et elle a fait
partie de l'équipe des Matins d'ici pendant quelques années. Elle
s'est aussi démarquée par sa présence journalistique sur les
médias sociaux.

Marie-Lou St-Onge



Grande conférence : Le mythe de l'égalité atteinte
En observant les identités plurielles des communautés canadiennes de
langue officielle en situation minoritaire, nous remarquons
l’entrecroisement des oppressions et des discriminations, dont celles
basées sur le genre et la langue. Cette discussion permettra de démystifier
le mythe selon lequel l'égalité est atteinte et les droits, acquis une fois
obtenus. (Durée 20 min.)

Ce panel rassemblera des expertes au croisement des luttes de genres et
de francophonie pour créer des liens entre théorie et pratique et pour
mieux démystifier les termes utilisés, soit le masculinisme et la
francophobie. 
 

L’objectif de ce panel d’expertes est de se donner des définitions partagées
des termes, de mieux comprendre les contextes socio-politiques et de
réussir à créer des liens entre les deux concepts. (Durée 1 h 25 min.)

L’ABC du masculinisme et de la francophobie : quels
sont les liens?

Le tête-à-tête, entre Lily Crist et la journaliste Marie-Lou St-Onge, se veut
être une entrevue individuelle avec une experte de vécu pour partager ses
expériences en tant que militante pour plus de justice sociale. (Durée 45
min.)

Tête-à-tête avec Lily Crist

Cette table ronde sera l’occasion d’entendre des témoignages sur les
cyberviolences et attaques féministes.
 

L’objectif de cette table ronde est de rendre visible ce qui pourrait être
invisible pour plusieurs. Au-delà des concepts, l’objectif du panel est de
partager les expériences en lien avec les discriminations et les effets
concrets qu’elles ont le quotidien d’un individu et ce qu’elles représentent
collectivement. (Durée 1 h 15 min.)

Table ronde sur les cyberviolences

Cocktail réseautage



La table ronde sera l’occasion de découvrir le parcours de trois jeunes
personnes qui changent les choses à leur échelle. Iels partageront leurs
succès et leurs défis dans leur combat contre les inégalités, notamment en
situation de francophonie minoritaire. 
 

L’objectif de cette table ronde est d’inspirer les participantes et les
participants à travers la présentation de trois parcours complémentaires.
Elle se veut un espace d’innovation en présentant les jeunes comme le
présent de collectivités en pleine ébullition en lien avec les luttes contre les
discriminations basées sur les genres et la langue. (Durée 1 h 05 min.)

La voix des jeunes : entre présent et avenir

Ce panel sera l’occasion de découvrir les pratiques d’organisations qui
œuvrent sans relâche pour l’épanouissement des communautés à travers
la mise en place de projets ou de plaidoyers politiques. 
 

L’objectif de cette discussion est d’inspirer l'auditoire à travers la
présentation de trois porte-paroles d’organisations provinciales et
nationales. Elle sera également un espace pour aborder le rôle du
communautaire dans les luttes aux discriminations basées sur les genres et
la langue. (Durée 2 h)

Pleins feux sur les pratiques innovantes pour des milieux
équitables

La table ronde sera l’occasion de démystifier le rôle des allié·e·s dans les
luttes contre les discriminations, notamment le rôle des hommes dans les
luttes féministes.
 

L’objectif est d’aborder de front le positionnement des allié·e·s dans les
luttes contre les discriminations. Quelle posture adopter en tant qu’allié·e,
notamment dans les luttes menées par les personnes à la croisée de
plusieurs oppressions? La table ronde se veut également un lieu pour
(re)définir les actions à poser et construire un espace d’échange avec les
participant·e·s. (Durée 45 min.)

Table ronde sur la question des allié·e·s



Faites la connaissance des panélistes !

Rachel Décoste
Rachel Décoste est écrivaine, éducatrice et experte en
politiques sociales née et élevée à Ottawa. Impliquée depuis sa
jeunesse, elle travaille avec des organismes comme la Société
d’aide à l’enfance, S.O.S. Montfort, les Jeux de la Francophonie,
pour n’en nommer que quelques-uns. Son engagement
communautaire se poursuit à l’âge adulte, en travaillant auprès
de plusieurs organismes, notamment la Fondation Famous 5 et
le Fonds des bourses pour étudiants canadiens noirs. Elle est la
première femme noire à siéger sur le conseil d’administration
de l’Hôpital Montfort. Mme Décoste a œuvré pour parfaire la
diversité au sein du Conseil des écoles catholiques du Centre-
Est de l’Ontario, du Conseil Scolaire Providence (sud de l’Ont.),
et des conseils des écoles francophones en Alberta. Elle a publié
plus de 150 éditoriaux dans les deux langues officielles sur la
diversité, le racisme et la politique d’immigration. Elle a donné
dfdes conférences sur ces sujets dans plusieurs universités de premier plan aux États-Unis et au

Canada en plus d'avoir animé des ateliers pour les corporations et les cabinets d’avocats nord-
américains. Mme Décoste est titulaire d’un baccalauréat en sciences informatiques de l’Université de
Guelph et d'une maîtrise en administration publique de l’Université George Washington
(Washington, DC).  

Anne Levesque
Anne Levesque étudie l’histoire et la science politique avant
d’obtenir son diplôme en droit de la Faculté de droit de
l’Université d’Ottawa en 2007. Elle est admise au Barreau de
l’Ontario en 2008 et pratique en droits de la personne dans des
cabinets privés ainsi qu’une clinique juridique communautaire.
Elle obtient une maîtrise en droits internationaux de la
personne de l’Université d’Oxford en 2016 où elle étudie grâce
au généreux soutien de la Fondation Alma & Baxter Ricard. Sa
recherche et ses publications portent sur les droits de la
personne et les litiges d’intérêt public. Elle fait valoir les droits
de ses clients devant plusieurs tribunaux administratifs de
toutes les instances au pays, dont la Cour suprême du Canada,
et des organes conventionnels internationaux et régionaux en
droits de la personne. Elle est une des avocates bénévoles de la
Société des avocates bénévoles de la Société de soutien à
l’enfance et à la famille des Premières Nations du Canada. En
guise de reconnaissance de son travail, elle est membre de la
Société honorifique de common law de l’Université d’Ottawa
et récipiendaire du Prix du président de l’Association du
Barreau de l’Ontario, de la médaille commémorative du 150e
du Sénat du Canada et de l'Ordre du mérite de l'Association de
juristes d'expression française de l'Ontario.



Mélissa Blais
Mélissa Blais est professeure associée à l’Université du Québec
en Outaouais. Elle s’intéresse aux mouvements sociaux, aux
contremouvements, à la place des émotions dans la
contestation collective et aux violences de genre. Après avoir
documenté les impacts du contremouvement sur le
mouvement féministe, elle a travaillé sur les effets de la peur
sur l’engagement des féministes au Québec et en Suisse
romande. Loin de produire des effets de désengagement sur
l’ensemble des féministes, elle démontre que la peur agit
souvent comme un moteur de l’engagement des féministes.
Elle travaille aussi sur le harcèlement de rue et ses impacts en
partenariat avec le Centre d’éducation et d’action des femmes.
En termes de publication, on compte notamment le livre
“J’haïs les féministes" : le 6 décembre 1989 et ses suites et la
codirection des ouvrages collectifs, Antiféminismes et
masculinismes d’hier et d’aujourd’hui (PUF), Le mouvement
masculiniste au Québec : L’antiféminisme démasqué et Retour
sur un attentat antiféministe : École Polytechnique 6
décembre 1989 (éditions du remue-ménage).

Valérie Lapointe-Gagnon
Valérie Lapointe-Gagnon est professeure agrégée d’histoire à
la Faculté Saint-Jean de l’Université de l’Alberta et présidente
de l’Acfas-Alberta. Elle s’intéresse à l’histoire intellectuelle et
politique du Canada et du Québec contemporains, à l’histoire
des femmes, aux francophonies canadiennes, aux questions
constitutionnelles et aux relations canado-québécoises. En
2018, elle a publié chez Boréal l’essai Panser le Canada : une
histoire intellectuelle de la Commission Laurendeau-Dunton,
récipiendaire du prix de la présidence de l’Assemblée nationale
du Québec. Elle collabore à La Presse + en publiant des
chroniques sur l’actualité politique.



Alexandre Cédric Doucet
Âgé de 27 ans, Alexandre Cédric Doucet est originaire de
Beresford dans le Nord-Est du Nouveau-Brunswick. Détenant
un baccalauréat en spécialisation en science politique et un
Juris Doctor, il est présentement en stage auprès du cabinet
juridique Droit Juris Law à Dieppe, Nouveau-Brunswick. Il vise
un avenir dans les droits linguistiques et les droits
constitutionnels afin de défendre la langue française ainsi que
les inégalités sociales, et ce, partout au Canada. Impliqué dans
sa communauté, il a siégé sur plusieurs conseils
d’administrations dont la Fédération des étudiantes et des
étudiants du campus universitaire de Moncton (FÉÉCUM), la
Coalition pour l’équité salariale ainsi que le Conseil des
gouverneurs de l’Université de Moncton. Depuis 2020, il est
président de la Société de l’Acadie du Nouveau-Brunswick
(SANB). 

Amanda Simard
Amanda Simard a été élue députée provinciale de Glengarry-
Prescott-Russell (2018-2022) et fut présidente du Réseau des
jeunes parlementaires de l’Assemblée parlementaire de la
Francophonie à l’échelle internationale de 2019 à 2022. Elle est
récipiendaire de la médaille du Jubilé de diamant de la reine
Elizabeth II. Avant son élection en 2018, Amanda a été
conseillère municipale. Elle est diplômée de la faculté de droit
de l’Université d’Ottawa et a travaillé au Parlement du Canada
de 2009 à 2017.

Lily Crist
Lily Crist a été présidente de l’Alliance des femmes de la
francophonie canadienne de septembre 2017 à novembre 2021.
Elle a plus de 20 ans d’expérience dans le milieu associatif,
notamment à Réseau-Femmes Colombie-Britannique, à
l’Association des éducatrices et éducateurs d’expression
française, et elle a été membre du Conseil d’administration de
la Sunshine Housing Coop. Depuis 2020, elle est membre du
bureau de direction de la Fédération des communautés
francophones et acadienne du Canada (FCFA). Lily a travaillé en
tant qu’adjointe aux communications au bureau de la
circonscription de l’honorable Melanie Mark, ministre de
l’Éducation de la Colombie-Britannique et a été directrice
générale de La Boussole de 2017 à 2019. Elle travaille pour PHSA
BC sur un projet lié à mettre fin à l'hésitation vaccinale. Elle
détient entre autres une formation en sciences de la santé
médicolégale de BCIT. Elle a également obtenu son
baccalauréat en histoire.



Marlihan Lopez
Marlihan Lopez est une activiste afroféministe et une
organisatrice communautaire qui s'attaque aux problèmes liés
au racisme anti-Noir, à la violence sexuelle basée sur le genre
et à ses intersections. Elle a coordonné la division de
l'intersectionnalité pour le Regroupement québécois des
centres d’aide et de lutte contre les agressions à caractère
sexuel (CALACS), où elle a mené un travail de plaidoyer et
sensibilisé à la manière dont le genre, la race, la classe et les
capacités se croisent dans le contexte de la violence sexuelle.
Elle a été présidente de la Fondation Paroles de femmes, une
organisation féministe par et pour les femmes racisées
engagées à créer des espaces inclusifs où les femmes racisées
peuvent parler et partager leurs expériences et leurs points de
vue divers. Elle a également organisé avec des mouvements
comme Black Lives Matter-Montreal et Montréal Noir autour
de questions telles que le profilage racial et les brutalités
policières. Elle a été vice-présidente de la Fédération des
femmes du Québec et est actuellement coordonnatrice à
l'Institut Simone de Beauvoir de l'Université Concordia. Elle est
aussi membre co-fondatrice de la Coalition pour le
définancement de la police. 

Josée Laramée
Josée Laramée se dit d’abord féministe et survivante. Depuis
plus de 30 ans, elle est impliquée au sein des CALACS comme
militante ainsi qu’intervenante auprès des survivantes
d’agression à caractère sexuel. À travers ses implications, elle y
fait rayonner sa force revendicatrice et sa capacité à
rassembler des communautés, afin de lutter contre toutes
formes d’oppressions ainsi que l’exploitation sexuelle des filles
et des femmes. Au fil du temps, Josée réalise de nombreux
projets et outils soutenant le travail dans les CALACS, en
collaboration avec des partenaires et allié.es, à titre d’exemple
la recherche-action communautaire « La cyber agression à
caractère sexuel : aider la collectivité à intervenir. Artiste et
créatrice dans l’âme, au cœur de son expérience se retrouvent
les survivantes, qui sont les plus grandes enseignantes de son
parcours. Lors du forum, Josée sera accompagnée de Sol,
chienne thérapeute du CALACS d’Ottawa.



Zakary-Georges Gagné
Zakary-Georges (elle/il) est une francophone non binaire, trans
féminine et Crie. Originaire du Québec, Zakary réside
désormais à Katarokwi, territoire traditionnel Anishinaabe,
Haudenosaunee et Huron-Wendat, aussi connu sous le nom
de Kingston, ON. Ayant eu la chance de travailler dans diverses
industries, c’est en développant et en offrant une
programmation pour les jeunes d’à travers le Canada puis en
travaillant à la défense des droits linguistiques en milieu
minoritaire qu’elle est devenue passionnée du travail
communautaire. En tant qu’organisatrice, bénévole, formatrice
et artiste, Zakary dédie son travail à la communauté queer et
trans en milieu linguistique minoritaire depuis son départ du
Québec. Il applique notamment une approche axée sur le
bien-être des personnes issues de la diversité de genre,
sexuelle et culturelle afin de contribuer au développement de
communautés résilientes.

Mélanie Millette
Mélanie Millette, PhD, est professeure au Département de
communication sociale et publique de l’UQAM, membre du
Laboratoire sur la communication et le numérique (LabCMO,
UQAM et Université Laval), où elle est responsable de l’axe
méthodologique. Elle est également membre de l’Institut de
recherches féministes (IREF) et du Réseau québécois en
études féministes (ReQEF), où elle participe au Chantier sur
l’antiféminisme. Ses recherches portent sur les usages
politiques des médias sociaux. Plus particulièrement, ses
travaux abordent la manière dont les personnes minorisées et
les femmes mobilisent l’Internet à des fins de prise de parole,
de reconnaissance sociale, de revendication, d’organisation ou
de participation politique. Elle contribue également aux
approches méthodologiques du numérique et aux réflexions
éthiques de la recherche féministe intersectionnelle pour des
terrains numériques. 

Coco Belliveau
Coco Belliveau est une artiste multidisciplinaire Acadienne.
Humoriste et justicière vigilante à l’accent charmant, elle
mélange humour, rap et réflexions toujours dans l’espérance
d’être vecteur de changement social. Si vous voulez rire pour
un monde meilleur, vous pouvez suivre Coco Belliveau sur
Facebook, Instagram et Tik Tok.

http://www.dcsp.uqam.ca/
http://www.uqam.ca/
http://cmo.uqam.ca/
https://iref.uqam.ca/
https://reqef.uqam.ca/


Sébastien Lord-Émard est un écrivain queer et un militant
acadien formé en histoire et en philosophie. Il publie de la
poésie et des essais sur les arts visuels. En 2021, il a signé
Égoportrait du poète en burnout, dans En cas d’incendie, prière
de ne pas sauver ce livre chez Prise de parole (Sudbury, ON).
Éditeur jeunesse pendant sept ans chez Bouton d’or Acadie, il
travaille désormais à la Société de l’Acadie du Nouveau-
Brunswick.

Sébastien Lord-Émard

Chúk Odenigbo
Fier Franco-Albertain, Chúk est passionné par les manières
dont l’environnement porte un impact sur la santé humaine et
la question de la justice dans notre compréhension du
fonctionnement de nos sociétés. Par conséquent à sa passion,
Chúk est très actif dans les espaces de changement au Canada
et à l’international. Sa formation formelle comprend
l'environnement, la chimie, la santé publique et la géographie
médicale. Dans son travail en tant que directeur fondateur de
Future Ancestors Services, il se penche sur la justice
environnementale et la justice climatique, et hors de ce travail,
il est impliqué dans plusieurs conseils, comités, conférences et
mouvements pour réimaginer et recréer nos systèmes pour le
bien-être de tous les êtres : humains et non-humains.

Patrick Ladouceur
Patrick Ladouceur MSS. Fier Franco-Ontarien, Patrick est
candidat au doctorat en service social à l'École de service social
de l’Université d’Ottawa. Sa thèse doctorale porte sur la place
qu’occupe la justice sociale au sein de mouvements sociaux
francophones au Canada. Il est titulaire d’une Bourse de la
Fondation Baxter & Alma Ricard et boursier Vanier (2019-2022).
Avant d’entreprendre ses études de troisième cycle, Patrick a
travaillé et a fait du bénévolat en développement
communautaire pendant près de 12 ans et a occupé différents
postes au sein de la fonction publique fédérale. À l’Université
d’Ottawa, Patrick est chercheur-étudiant au sein du Collectif de
recherche féministe anti-violence (FemAnVi) et coordonnateur
de recherche. 



Marguerite Tölgyesi
Née à Val-D’or au Québec, élevée à Nemaska puis dans le Nord
de l’Ontario, Marguerite Tölgyesi a déménagé au Nunavut puis
en Espagne avant de s’établir au Yukon. C’est en 2013 qu’elle
commence ses implications au sein du Comité Jeunesse
Franco-Yukon ce qui lui vaudra sa place comme
représentante yukonnaise sur le conseil de direction de la
Fédération de la jeunesse canadienne-française. Elle cherche
toujours à faire rayonner la richesse de la francophonie
canadienne à travers ses engagements. Elle occupe
maintenant le poste de présidente de la Fédération de la
jeunesse canadienne-française depuis septembre 2021, elle
siège aussi au conseil d’administration de la Fédération des
communautés francophones et acadienne. Elle est
récemment diplômée d’un baccalauréat multidisciplinaire de
l’Université Laval avec spécialisation en science politique,
géographie et études nordiques. Elle commence sa maîtrise
en études canadiennes et interculturelles avec l’Université
Saint-Boniface.

Koubra Haggar
Koubra Haggar est organisatrice communautaire et étudiante
en 4e année en Comportement humain à l'Université
McMaster. Elle était membre du premier Conseil de
gouvernance de l'Université de l'Ontario-français jusqu’à la fin
de son mandat en Avril 2022. Koubra est coprésidente de
McMaster Muslims for Peace and Justice et cofondatrice du
Hamilton Encampment Support Network (HESN), un
organisme qui milite pour les droits des personnes sans abri et
qui les aide à accéder aux ressources dont ils ont besoin
pendant que le système d'hébergement demeure sous-
financé. Sur le plan professionnel, elle travaille en tant
qu'organisatrice principale pour le Hamilton Community
Benefits Network et gestionnaire de projets pour le Hamilton
Centre for Civic Inclusion. 



Claudya Leclerc
Claudya Leclerc est une jeune femme francophone de la
Colombie-Britannique. Elle est diplômée de la faculté des
sciences de la santé de l'Université Simon Fraser et poursuit
ses études pour devenir éducatrice certifiée en sexualité et
formée en prévention de la violence sexuelle chez les jeunes.
Sa descendance autochtone (Innu et Mi'kmaq) et ses études
lui offrent une perspective intersectionnelle dans son
féminisme. Elle est chargée du projet Jeunes Leaders des
Relations Saines (JLRS) à Réseau-Femmes, un programme
visant à promouvoir les relations saines et prévenir la violence
dans les relations interpersonnelles. En étant la présidente du
conseil d’administration du Conseil jeunesse francophone de
la  de la Colombie-Britannique (CJFCB) et la représentante de
la C.-B. sur le conseil de direction de la Fédération jeunesse
canadienne-française (FJCF), Claudya souhaite continuer à
offrir des espaces aux jeunes d’expression française pour
célébrer leur fierté linguistique, leurs croisements identitaires
et développer leur sens d’appartenance à leur communauté
malgré les défis qui proviennent de vivre en situation de
minorité linguistique.

Anne Vinet-Roy
Originaire de la région de la capitale nationale, Anne Vinet-Roy
a enseigné à Timmins pendant plus de 20 ans. De 2012 à 2019,
elle a été présidente de l'Unité 60A — Nord-Est catholique de
l’AEFO. Elle a été première vice-présidente de l'AEFO de 2008 à
2012, et présidente de l'AEFO par intérim en 2011 et 2012. Anne-
Vinet Roy a également siégé au Comité consultatif de la
condition féminine de la Fédération canadienne des
enseignantes et des enseignants (FCE) de 2006 à 2010. Elle a
représenté les membres de l'AEFO au conseil de l’Ordre des
enseignantes et des enseignants de l’Ontario de 2003 à 2006.
Plus récemment, elle a été présidente de la Fiducie de soins de
santé au bénéfice des membres (FSSBM) de l’AEFO, présidente
de la Fédération des enseignantes et enseignants de l'Ontario
(FEO) et présidente de l’Association canadienne d’éducation de
langue française (ACELF). Élue pour la première fois à la
présidence de l’AEFO en 2019, elle a remporté un second
mandat de deux ans en février 2022.



Audrey Monette
Audrey Monette est la directrice des projets et de la recherche
pour le Réseau municipal canadien en prévention de la
criminalité, où elle dirige divers projets liés à la sécurité et au
bien-être communautaire. Titulaire d'une maîtrise en
criminologie critique, elle défend des approches non carcérales
pour mettre fin aux violences fondées sur le genre, prévenir la
victimisation et améliorer les droits des victimes et des
personnes incarcérées. Elle est également membre de l'équipe
de prévention de la violence de l'Université d'Ottawa, où elle
dirige des initiatives de recherche et de mobilisation des
connaissances. Audrey utilise également ses réseaux sociaux
afin de vulgariser ses résultats de recherche, partager de
l’information et militer pour des approches communautaires en
matière de sécurité et de bien-être qui sont ancrées dans
l'équité, la justice sociale et le démantèlement des systèmes
d'oppression. 

Liane Roy
Liane Roy a consacré sa carrière à la francophonie tant aux
niveaux provincial, régional, national et international. Elle a
exercé les fonctions de sous-ministre adjointe au ministère de
l’Éducation postsecondaire, de la Formation et du Travail et au
ministère des Affaires intergouvernementales du Nouveau-
Brunswick. Elle a travaillé comme conseillère technique
jeunesse au sein de l’Organisation internationale de la
Francophonie (OIF) à Paris en prévision du Sommet de la
Francophonie de Moncton et a assumé les fonctions de
conseillère technique pour le Partenariat pour l’éducation non
formelle (PENF) à Ouagadougou au Burkina Faso, projet de
coopération en alphabétisation en milieu de travail. Plus
récemment, elle a effectué des postes intérimaires au Collège
de l'Île et à la Société Nationale de l’Acadie. En 2019, Liane
termine une deuxième maîtrise en éducation et la scolarité de
doctorat (EdD) dans le domaine du Leadership éducationnel –
Gestion de la diversité culturelle et linguistique à l’Université
Simon Fraser. Elle détient également une Maîtrise en éducation
mention orientation de l’Université de Moncton et un
Baccalauréat en Service social de l’Université de Moncton.



Rencontrez les membres de la délégation jeunesse du forum

Dans le cadre du forum L’équité à l’horizon : Genres et francophonie, parlons des
défis, l’Alliance des femmes de la francophonie canadienne (AFFC) cocréera un
manifeste avec la participation des organisations et du public. Ce document a pour
objectif d’élaborer les leviers qui permettent une réelle intégration des enjeux liés aux
discriminations basées sur le genre et la langue au sein des communautés de langue
officielle en situation minoritaire. Il s'agit de développer une vision partagée pour une
société juste et équitable en réfléchissant aux phénomènes du masculinisme et de la
francophobie ainsi qu'aux solutions qui s’y rattachent.

La délégation jeunesse agit comme agent de changement et coconstruit le
manifeste.

Agir pour le changement : Atelier de cocréation d'un manifeste pour
une société plus équitable

Ahdithya Visweswaran (il/lui) est un étudiant de dernière année en science politique et
en histoire au Campus Saint-Jean de l'Université de l'Alberta. En dehors de son travail
d'analyste politique, Ahdithya consacre son temps à titre de responsable de l'équité, de
la diversité et de l'inclusion chez Jeunes Diplomates du Canada, où il s'efforce de faire
participer les jeunes systémiquement exclus et institutionnellement opprimés à la
scène internationale. Pendant son temps libre, Ahdithya est animateur de « Les Francos
Oublié•e•s », un balado par lequel il met en valeur la diversité des communautés
francophones minoritaires à travers le Canada, tout en réfléchissant à la nature
coloniale de nos langues officielles. Cette réflexion a été renforcée par son expérience
en tant que boursier CanStudyUS 2022, grâce à laquelle il a pu approfondir sa
compréhension des réalités canadiennes et américaines. Récemment, Ahdithya a été
sélectionné pour le Top 30 Under 30 de l'Alberta 2022. Il espère poursuivre une carrière
dans l'élaboration de politiques publiques.



Détentrice d’un baccalauréat en travail social de l’Université de Moncton, Natasha
poursuit ses études à l’Université d’Ottawa où elle complète sa maîtrise en sociologie
avec une spécialisation en études féministes et de genres. Ses expériences personnelles
et ses études lui ont permis de s’intéresser aux enjeux féministes, en particulier au sujet
du consentement, de la culture de viol et de l'éducation sexuelle au Nouveau-
Brunswick. Sa thèse de maîtrise porte sur la question de l’impact du mouvement
#MoiAussi sur les cours de formation personnelle et sociale dans les écoles secondaires
francophones du Nouveau-Brunswick et leur conversation sur la culture du viol ainsi
que le consentement.

Zoë Comeau (elle) est une artiste de théâtre acadienne, bilingue et transgenre résidant
à K'jipuktuk/Halifax. Productrice, réalisatrice, scénariste, actrice et fière absurdiste, Zoë
travaille dur pour s'assurer que l'art se produit. Depuis 2018, elle a passé d'innombrables
heures à développer et à travailler avec d'autres artistes bilingues en Nouvelle-Écosse
par le biais de sa propre compagnie théâtrale, le Théâtre DesAssimilés. Entre-temps,
elle travaille comme collaboratrice de projets à la Fédération des femmes acadiennes
de la Nouvelle-Écosse sur les dossiers de violence conjugale, briser l’isolement des
personnes aidantes, et l’intégration des nouvelles-arrivantes.



Voici Émanuelle Dion, Énnessa Danais-Small et Xyza LaRochelle.

Elles sont élèves en 12e année au Collège régional Gabrielle-Roy à Île-des-Chênes au Manitoba. Elles
s’intéressent aux enjeux éthiques au Canada et dans le monde, et cherchent à faire un impact comme
jeunes citoyennes engagées. Ces jeunes sont membres de plusieurs groupes et s'impliquent dans des
activités portant sur la justice sociale, la diversité, l’équité et l’inclusion. Elles œuvrent déjà dans les
domaines de la santé et de la jeune enfance.

Iman El-Safadi (elle) est une élève de 11e année de l’école secondaire Jules-Verne, à Vancouver
(Colombie-Britannique). Passionnée par la justice sociale et l’équité, Iman espère poursuivre une
carrière en criminologie et en droit. Son rêve est de reconstruire le système judiciaire canadien pour
assurer l’égalité de convictions criminels. 



Notes





 
ASSIATOU DIALLO

AUDREY LABRIE
AUDREY GAGNON

JANIE MOYEN
JANAÍNA NAZZARI GOMES

 

L'AFFC souhaite également remercier les membres du comité
directeur du forum qui ont appuyé l’AFFC dans l'élaboration de la
programmation du forum. Ces personnes ont nourri notre
réflexion, formulé des propositions argumentées sur les thèmes
précis à aborder, dressé une liste des personnes références à
inviter, fait connaître le forum et créé de nouveaux partenariats.

Le projet du forum national L'équité à l'horizon : Genres et
francophonie, parlons des défis a été rendu possible grâce au
gouvernement du Canada.



Nous remercions nos commanditaires !
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